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Quelle pierre la Ma�onnerie F�minine peut-elle apporter � la construction de 
l’Europe? 

Le r�le de la ma�onnerie dans la construction de l’Italie et de l’Europe 

La Ma�onnerie en Italie dans ses moments e dans son r�le noble, a repr�sent� et 
continue � repr�senter la charni�re de contact, la voie toujours ouverte de 
communication avec le monde social-d�mocrate inspir� par les d�clarations 
universelles des droits de l’Homme et du Citoyen, par la libert� de choix de l’individu 
dans tous les domaines de la vie, par la la�cit� soit la s�paration absolue entre �glise 
et �tat, par la confiance dans la science et la technologie dans l’int�r�t du progr�s de 
la soci�t� et de l’humanit� enti�re pour la lib�rer de trois maux :le besoin, la peur et 
la douleur. 

Cette ann�e l’Italie f�te les 150 ans de l’Unit�, une nation jeune en comparaison 
avec les autres nations ici repr�sent�es, mais c’est justement en cette occasion que 
je veux rappeler avec orgueil combien le processus unitaire et irr�dentiste italien doit 
� la semence ma�onnique. 

Les probl�mes et les retards de l’Italie d’aujourd’hui sont dus surtout au terrible 
impact dogmatique des mentalit�s et des id�ologies des trois �glises du sous-
d�veloppement: le fascisme, le communisme, et le catholicisme. 

La Ma�onnerie F�minine en Italie se structure sur un plan organique et op�rationnel 
seulement dans les ann�es 80 avec un retard �vident par rapport aux Ma�. F�m. 
Europ�ennes. 

Depuis lors presque trente ans ont pass�s et nous avons beaucoup construit en 
Italie et en Europe. C’est avec un enthousiasme renouvel� qu’aujourd’hui nous 
c�l�brons notre force catalysatrice et propulsive de valeurs et principes au f�minin, 
qui sont les pr�curseurs d’un monde �quilibr� et pacifique de personnes libres. 
Mais durant ce voyage nous savons que le but � atteindre est devant nous et 
beaucoup reste � faire. 

Nous ne devons pas oublier que dans les ann�es 80 l’UE s’est �largie – elle compte 
aujourd’hui 27 pays – et que m�me si les mass media parlaient seulement d’une 
union �conomique, en r�alit� il y avait un d�bat tr�s anim� sur la fa�on de rendre 
homog�ne la culture europ�enne, d�bat qui continue de nos jours.
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Les politiques pour les femmes font partie int�grante de ce d�bat, qui est utile pour 
comprendre ce que les diff�rents peuples pensent � ce sujet. Un important crit�re 
d’�valuation pour l’entr�e d’un nouveau pays dans l’UE se base d’ailleurs sur le 
niveau d’avancement dans les Opportunit�s Egales, repr�sentant un facteur indicatif 
de d�veloppement culturel et social de ce pays. 

La M.F.I. est consciente du fait que les femmes italiennes ont une pauvre 
participation � la vie citoyenne, et qu’elles s’occupent tr�s peu de politique, mais elle 
est donc aussi consciente de l’importance de rendre toujours plus active la 
participation de la femme � la vie sociale du Pays. Pour atteindre cet objectif, la 
femme doit construire son autonomie personnelle. 

La construction de l’autonomie personnelle est li�e � la connaissance: “la soci�t� de 
la connaissance est une pierre angulaire de la strat�gie pour la croissance et 
l’occupation”; (Trait� de Lisbonne 2007) 

Nos travaux de quadrature de la pierre brute nous conduisent � une prise de 
conscience qui concerne aussi le concept de d�mocratie, de formation et de 
citoyennet�.

Quelle pierre la ma�onnerie f�minine italienne peut-elle polir aujourd’hui? 

“Que la lumi�re qui a �clair� nos travaux continue de briller en nous pour que nous 
achevions au dehors l’œuvre commenc�e dans ce Temple…” ainsi r�cite notre 
rituel. Donc nous, femmes ma�ons, travaillons pour apporter � la soci�t� le message 
d’un engagement �thique et social renouvel� dans tous les champs d’action. Nous 
vivons dans la n�cessit� de r�cup�rer int�gralement la dimension initiatique de la 
franc-ma�onnerie, et ceci dans l’exigence de maintenir une osmose continue entre 
l’int�rieur et l’ext�rieur de nos Temples. 

L’Italie est encore un des Pays de l’UE � la tra�ne en mati�re d’opportunit�s �gales 

Mais parlons des aspects propositifs implicites dans l’argument: 

1-Il est certes n�cessaire de retrouver un projet d’avenir qui se rattache aux id�aux 
des p�res fondateurs, dont beaucoup de francs-ma�ons, qui ont eu la force 
d’opposer � la situation de fragmentation et de conflictualit� un projet qui ne peut 
pas �tre seulement �conomique mais qui doit �tre aussi politique. Nos travaux 
d�montrent nos capacit�s de citoyennes europ�ennes de travailler ensemble avec 
un objectif commun. Il est n�cessaire de sentir l’Europe come une r�alit� in fieri qui 
peut s’�riger en un mod�le social respectueux des droits et des devoirs. 

L’�re de la globalisation appelle la n�cessit� d’une internationalisation des devoirs, 
comme nous l’avions d�j� vu dans plusieurs parties du monde pour les droits. 
Rendre universellement reconnues les obligations que chacun a envers ses 
semblables, dans la propre nation, dans la communaut� locale o� chacun vit, la 
communaut� internationale dont fait partie son Etat, et reconna�tre la n�cessit� de la 
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d�finition d’une Charte des Devoirs est un processus qui contribue � rapprocher les 
cultures, � les comprendre dans leur essence et � �viter que celles-ci, comme il 
arrive souvent, ne deviennent cause de conflit et de d�sunion. C’est un processus 
qui am�ne � la coh�sion et qui vise l’�quilibre entre les diff�rentes ethnies.

Nous croyons que le Parlement europ�en est le sujet institutionnel plus apte � 
lancer, et par cons�quence, � �laborer, en collaboration avec la Commission et le 
Conseil, des propositions qui pourraient �tre ensuite accueillies aussi par les Nations 
Unies. Cela en tous cas, repr�senterait la volont� de l’Union de proposer une ligne 
de conduite: aucun devoir sans droits, aucun droit sans devoirs. 

2-Il reste encore d’importantes r�sistances � l’avancement de carri�re et le 
pourcentage de femmes qui ont des postes de commande est bas. R�cemment le 
projet de loi sur la parit� d’acc�s aux organes d’administration et de contr�le des 
soci�t�s cot�es a �t� approuv� au S�nat . Cette loi permettrait, � partir de 2015, de 
r�duire l’�cart avec les autres Pays europ�ens. 

3-A la base de la parit� il y a l’instruction et la formation des jeunes. Dans un 
avenir prochain nous serons appel�es � surveiller que les projets de r�forme 
f�d�rale de l’Etat ne mettent en aucune fa�on en discussion l’implantation unitaire du 
syst�me national d’instruction. Nous devrons aussi nous opposer avec force � 
certaines tendances r�gressives pr�sentes dans notre soci�t� et bien trop 
aliment�es par les media, comme les vieux paradigmes culturels sexistes et le retour 
de la d�rive x�nophobe. Tout ceci servira aussi � faire comprendre quel type de 
f�d�ralisme nous pouvons accepter en Italie : un f�d�ralisme administratif et non 
politique, un f�d�ralisme qui cherche � conjuguer les principes communs et partag�s 
et les politiques locales qui dans leur diversit� doivent toutefois respecter un objectif 
final commun. 

4-R�alisation de la R�solution du Conseil de S�curit� de l’ONU 1325 (UNSCR 
1325) du 31 Octobre 2000. Cette r�solution reconnait la port�e de l’impact des 
conflits arm�s sur les femmes, et la n�cessit� de cr�er des dispositions 
institutionnelles efficaces, aptes � garantir leur protection et leur pleine participation 
aux processus de paix. Les ‘ 3 P ‘ y sont confirm�s : pr�vention, participation et 
protection comme points essentiels des politiques � appliquer. A la base de cette 
r�solution se trouve la prise de conscience que l’attention port�e � ces th�mes peut 
contribuer de fa�on significative au maintien et � la promotion de la paix et de la 
s�curit� au niveau mondial. ( Pr�vention des conflits arm�s et des guerres mettant 
en œuvre les politiques de genre dans les n�gociations de paix nationales et 
internationales, dans les activit�s et dans les politiques de s�curit�. Participation
des femmes � tous les niveaux des processus de paix et des politiques de s�curit�, 
surtout au niveau d�cisionnel.
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Ceci comprend aussi, pour �tablir la paix, la participation des groupes activistes 
f�minins, les organisations, et des experts � la table des n�gociations, o� que se 
trouvent les n�gociations politiques et les d�cisions concernant la paix ou la 
reconstruction post-conflit. Protection des femmes et des enfants en guerre et dans 
des situations de (post-)guerre et surtout protection contre les violences sexuelles 
reconnues come faisant partie de la strat�gie dans les conflits arm�s.) 

Conclusion

L’Europe a plus que jamais besoin de femmes : pour combler ce qui reste 
inachev� et pour �crire un nouveau r�cit identitaire : tel est notre d�fi. 

La t�che principale de la Femme Ma�on est la prise de conscience et le respect de 
son propre r�le. Le degr� de conscience individuelle d�terminera la qualit� de ce qui 
est cr�� dans le monde externe au cours de la vie. 

Les femmes ma�ons doivent devenir des piliers, des instruments efficaces pour 
favoriser la sortie de cette grave crise g�n�rale des valeurs, en mettant en avant les 
principes fondamentaux de l’Humanit�, dont entre autres, la tol�rance, et en 
combattant contre les �go�smes personnels et les chauvinismes pour retrouver une 
�thique des comportements. 

La libert� tant esp�r�e et recherch�e, ne consiste pas � pouvoir choisir mais � 
conna�tre le bon choix et � s’y appliquer. Conna�tre le bon choix peut sembler 
pr�tentieux, mais quand elles choisissent, les femmes ma�ons libres dans le cœur 
et dans l’esprit, savent maintenir les engagements. 

Firenze 16 aprile 2011 

Grande Loge Ma�onnique F�minine D’Italie 

Synth�se des travaux de Loge 


